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Hennebont, l’abbaye devrait être transformée en un hôtel haut de gamme. (Photo Le 

Télégramme)  

En France, l’Observatoire du patrimoine religieux (OPR) 

a recensé 500 édifices religieux menacés et plus de 5 000 

sites en souffrance. L’observatoire a répertorié près d’une 

trentaine d’édifices menacés en Bretagne. Parmi eux, 

certains vont connaître une nouvelle vie après avoir subi 

des travaux de restauration réalisés avec des fonds publics 

et privés, mais aussi grâce à des élans de solidarité.  

Hennebont (56). Pour sauver l’abbaye Notre-Dame-de-Joye (fin du XVIIe siècle/notre 

photo), il est prévu d’y aménager un hôtel haut de gamme et un restaurant dans ce site orné 

d’une allée plantée, d’un espace boisé avec des arbres remarquables, d’une prairie… 

Quiberon (56). Gravement menacée par la vétusté, l’église Saint-Pierre est fermée depuis 

décembre 2018. Huit mois de travaux sont nécessaires pour une réouverture annoncée 

courant  2021. Le montant du chantier s’élève à un peu plus d’un million d’euros, dont près de 

la moitié pour les travaux d’urgence à réaliser avant ouverture. 
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